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Prologue
— Tu es vraiment sûre que ton plan va marcher, Zoé ? demanda Kristy Clark en se mordillant nerveusement les lèvres.
Assise devant la maison de Zoé, elle avait l’impression de participer à un complot diabolique. Car ce n’était pas d’une broutille dont il s’agissait. Oh non ! Sa meilleure amie s’était juste mis en tête de faire en sorte que sa mère, Jill Lindstrom, et son père à elle, Brandon Clark, se rencontrent et tombent amoureux l’un de l’autre. Rien que cela ! Kristy n’avait pas de souhait plus cher que de retrouver une famille, une maman et une sœur. Mais n’était-ce pas impossible de pousser son père dans les bras d’une femme ? Lui qui ne sortait jamais, qui n’avait jamais de rendez-vous galants ?
— Mais oui, ne t’en fais pas, répondit Zoé avec aplomb, tout en s’appliquant à habiller sa poupée d’une robe de mariée blanche. Nous sommes des inventeurs, comme mon grand-père !
— Tu penses réellement qu’on arrivera à fabriquer une nouvelle famille ? insista Kristy, en passant un peigne à travers les cheveux emmêlés de sa propre poupée pour se donner une contenance. Est-ce qu’on n’est pas en train de rêver ?
Elle avait envie d’y croire, pourtant. Ne serait-ce pas le rêve absolu que d’avoir une mère avec qui elle pourrait parler de choses de filles, et faire des courses ? Son père était formidable, cela ne faisait pas un pli. Mais, malgré tous ses efforts, il était et restait un homme. Qui n’y connaissait rien en coiffures ni en vernis à ongles !
Zoé ne dit rien pendant un instant, farfouillant méthodiquement dans la boîte à chaussures contenant d’autres habits de poupée, d’où elle extirpa un voile et deux minuscules chaussures blanches.
— C’est pourtant simple. Tu n’as pas de mère et moi je n’ai pas de père. Ton père est très drôle et ma mère adore rire. Ils fréquentent tous les deux un club de gym et possèdent chacun un restaurant. On dirait qu’ils sont faits l’un pour l’autre. Les mettre ensemble sera très facile !
Kristy était impressionnée par l’assurance de Zoé, qui avait fini d’habiller sa poupée et la faisait avancer vers elle avec un grand sourire. Elle aussi aimerait bien être convaincue de l’infaillibilité de leur plan. Mais tout ça lui paraissait tellement peu probable !
— Bon, ils se rencontrent, d’accord, mais qu’est-ce qui se passe s’ils n’ont pas le coup de foudre ?
Car il était hors de question que son père se marie avec quelqu’un qu’il n’aimait pas. Elle n’avait que huit ans, mais elle savait déjà qu’il devait y avoir quelque chose de spécial entre deux personnes pour qu’elles vivent ensemble. Comme cela avait été le cas entre son père et sa mère. Cela faisait déjà sept ans qu’elle était morte, mais son père en parlait presque tous les jours et Kristy savait qu’il était très malheureux sans elle.
— Arrête d’être comme ça, ordonna Zoé en la regardant d’un air exaspéré. Ça marchera si on suit bien la recette de mon grand-père. C’était comment déjà ? Ah oui ! Imaginer un plan. Bien réfléchir à tous les détails, sans rien oublier. Puis le mettre à ex… exu… exécution. Recommencer s’il le faut. C’est vrai que grand-père, il fait toujours tout exploser, mais nous, on réussira à éviter ça. Tu me crois ?
Kristy soupira. Elle n’osa plus contredire Zoé, de peur de se faire gronder une nouvelle fois. Mais elle avait encore des doutes sur leurs chances de succès. Peut-être qu’en passant une nouvelle fois le plan en revue, elle retrouverait un peu d’optimisme…
— Donc, on commence par l’étape 1, c’est ça ? demanda-t-elle à Zoé.
— Oui. L’étape 1, c’est le dîner à la maison. Demain soir ! Débrouille-toi comme tu veux, mais il faut que ton père vienne. Ma mère m’a promis qu’elle ne travaillerait pas au restaurant demain soir, et, moi, j’ai déjà choisi la musique pour créer une ambiance romantique.
— Compris ! répondit Kristy en jouant avec sa natte. Ensuite l’étape 2. Je ne l’aime pas tellement, tu es sûre qu’on en a besoin ?
— Mais oui, elle est essentielle ! Ce n’est pas compliqué. On fait semblant de se battre pendant la récré. Le surveillant nous sépare et nos parents sont convoqués en même temps pour être informés de ce qui s’est passé.
— L’étape trois vient juste après, c’est ça ?
— Tu as bien retenu la leçon. L’étape trois, c’est l’excursion à la plage avec les guides le week-end prochain. Je me suis déjà arrangée avec la cheftaine pour que ton père et ma mère se retrouvent dans la même voiture pour nous conduire. Grand-père a déjà dit à ma mère qu’il avait besoin de la voiture ce jour-là, donc elle sera obligée de monter dans celle de ton père. Ils passeront toute la journée ensemble à nous surveiller. N’est-ce pas merveilleux ? Mais n’oublie pas une chose : notre plan risque de tomber à l’eau si ma mère apprend ce que fait ton père pour gagner sa vie et vice versa. Il ne faut pas qu’on en parle, d’accord ?
— D’accord, répondit Kristy en réprimant difficilement la boule qui s’était formée dans sa gorge. Et s’il n’y a aucun résultat après ces trois étapes, qu’est-ce qu’on fait ? Tu avais parlé d’une solution extrême…
Zoé fixa Kristy d’un air devenu soudainement très sérieux, comme si elle avait tout à coup pris conscience qu’il ne s’agissait pas d’un jeu, mais de la vraie vie.
— Oui, le plan Z de la dernière chance. Mais je ne vais pas te le rappeler maintenant car je suis sûre qu’on n’en aura pas besoin.
— Ça y est, je me souviens de quoi il s’agit. J’espère qu’on n’en arrivera pas là, sinon papa me punirait à vie !
— Ne t’en fais pas, dit Zoé en serrant doucement le bras de son amie. Quoi qu’il arrive, on ne risque pas grand-chose, je te le promets, Kris. On s’en sortira saines et sauves.
Kristy pria pour que Zoé ait raison. Car elle était prête à beaucoup de choses pour former une famille. Mais la perspective du plan Z la mettait dans tous ses états. Elle redoutait de flancher, le moment venu.
— Regarde, Kris, voici ton père et voilà ma mère !
Dans sa boîte à chaussures, Zoé avait trouvé un compagnon pour sa poupée habillée en mariée. Elle les fit mimer le baiser de l’union maritale.
— Nous allons réussir, Kris, je le sais. Si nous voulons former une vraie famille, nous n’avons pas le choix.
Zoé avait raison, comme toujours. Avec cette dernière phrase, elle avait réussi à lui communiquer sa foi en l’avenir. Kristy était prête, elle aussi.
Place au premier acte !
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Cher journal,
Je m’appelle Kristy et j’ai huit ans.
Depuis que ma maman est morte, mon
papa est trés malheureux. Mais avec Zoé
— c’est ma meilleure amie — on a décidé
de le remarier. Et pas avec n’importe qui!
Avec Jill, la maman de Zoé, qui est
célibataire elle aussi. Zoé et moi, on a
donc organisé un diner pour que mon
papa et sa maman se rencontrent. C’est
siir, ils vont tomber amoureux [’un de
I’autre. Et comme ¢a, Zoé et moi, on
sera sceurs!

Hnmion orizon

La magie du réve et de ["amour

éditions(zy) HARLEQUIN
www.harlequin.fr





OEBPS/cover/pagetitre.jpg
LISSA MANLEY

Un amour de papa

COLLECTION HORIZON

éditionsHarlequin





OEBPS/cover/cover.jpg
LISSA MANLEY
@ Un amour

de papa

) V4
coIIection/(OrlZO’/l






OEBPS/images/lg_tiret.jpg





